
	  

	   	  
	  
	  
	  

	  
L’Union européenne est-elle condamnée  

à l’impuissance ? 
	  

	  
	  

	  

	  
	  
Samedi	  13	  octobre	  2018,	  14	  h	  –	  17	  h,	  CPGE	  Blomet,	  3	  rue	  Barthélémy,	  75015,	  

Paris	  
	  

Avec	  l’assistance	  exceptionnelle	  d’étudiants	  de	  la	  	  
CPGE	  Blomet	  et	  de	  membres	  de	  la	  Conférence	  Olivaint.	  
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Association	  loi	  de	  1901.	  	  
	  
Extrait	  des	  statuts	  
«	  Article	  2	  
Cette	   association	   a	   pour	   but	   de	   soutenir	   et	   promouvoir	   les	   activités,	   travaux	   et	  
publications	  de	  ses	  membres;	  ainsi	  que	  de	  contribuer	  à	  la	  création	  et	  au	  développement	  
d'œuvres	   ou	   conférences	   pour	   l'éducation	   et	   la	   formation	   en	   histoire,	   géographie,	  
éducation	  civique,	  science	  politique,	  relations	  internationales,	  stratégie	  et	  géopolitique.	  	  
Elle	   souhaite	   contribuer	   à	   des	   synergies	   entre	   journaux,	   revues,	   sites,	   éditeurs,	  
chercheurs,	  équipes	  de	  recherche	  et	  instituts.	  	  
	  
Article	  3	  -‐	  Siège	  social	  
Le	  siège	  social	  est	  fixé	  chez	  	  Pierre	  Verluise,	  1	  avenue	  Lamartine,	  94300,	  France.	  »	  
	  
Pierre	  Verluise	  est	  le	  Directeur	  du	  Centre	  Géopolitique	  	  
	  
Nous	  organiserons	  en	  2018-‐2019	  plusieurs	  autres	  conférences	  et	  évènements	  pour	  les	  
membres	  de	  l’association.	  	  
	  
	  

-‐-‐-‐-‐	  Coupon	  pour	  DEVENIR	  MEMBRE	  DU	  CENTRE	  GEOPOLITIQUE	  -‐-‐-‐-‐	  
	  
Pour	  devenir	  membre,	  il	  suffit	  d’écrire	  sur	  papier	  libre	  :	  je	  souhaite	  devenir	  membre	  du	  
Centre	  géopolitique	  	  
Nom	  :	  	  
Prénom	  :	  	  
Adresse	  postale	  :	  	  
Adresse	  électronique	  :	  	  
Devenir	  membre	  étudiant	  :	  19	  euros	  
Devenir	  membre	  :	  29	  euros	  
Devenir	  membre	  donateur	  :	  199	  euros.	  	  
Merci	  d’adresser	  le	  règlement	  de	  la	  cotisation	  2018	  –	  2019	  par	  chèque	  à	  :	  	  
Centre	  géopolitique,	  1	  avenue	  Lamartine,	  94300,	  Vincennes.	  	  	  
Vous	  recevrez	  par	  retour	  du	  courrier	  votre	  carte	  de	  membre.	  Bienvenue.	  	  
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Nous vous remercions de faire bon accueil aux personnes en charge de la couverture photo, 
vidéo et audio de l’événement : Léa Gobin, Jérémie Rocques, Fabien Herbert, Pierre 
Verluise.  
 
Propos introductif  
Pierre Verluise, Directeur du Centre géopolitique, Fondateur associé du Diploweb, directeur de ses 
publications. Auteur, co-auteur ou directeur d’une trentaine de livres. Il vient de diriger : « Histoire, 
Géographie et Géopolitique de l’Union européenne. A l’heure du Brexit », éd. Diploweb, via Amazon.  
 
Le Professeur Serge Sur définit ainsi la puissance : « une capacité de faire ; capacité de faire faire ; 
capacité d’empêcher de faire ; capacité de refuser de faire »1 ?  
 
Alors l’impuissance pourrait être définie comme : « une incapacité de faire ; incapacité de faire faire ; 
incapacité d’empêcher de faire ; incapacité de refuser de faire ».  
 
 
Conférence d’ouverture  
Nicole Gnesotto, Présidente du Conseil d’administration de l’Institut des hautes études de défense 
nationale (IHEDN). Professeur au Conservatoire national des arts et métiers (Cnam) titulaire de la 
Chaire sur l’Union européenne. Vice-présidente de l’Institut Jacques Delors. Auteur et co-auteur de 
nombreux ouvrages dont « Faut-il enterrer la défense européenne ? »  (La documentation française, 
2014) ; et  « Où va l’Europe ? »  (Odile Jacob, 2017). Avec Pascal Lamy, Nicole Gnesotto vient de 
publier « Où va le monde ? Trump et nous » (Odile Jacob, 2018).   
 
 
Ateliers   
1. Puissante ou impuissante : réussites et échecs de l’UE, quels leçons pour demain ? Au rez-de 
chaussée. 
 
2. Alliés et ennemis : sur qui l’UE peut-elle vraiment compter, de qui doit-elle se protéger, quelles 
priorités pour demain ? Au 1er étage. 
 
3. Le Brexit, « so what » ? Quels impacts sur la puissance de l’UE, quelles opportunités pour demain ? 
Au 1er étage.  
 
4. Risques et opportunités : le monde change, comment l’UE peut-elle éviter demain l’effacement 
démographique, économique et stratégique ? Au 2e étage. 
 
5e atelier possible sur un intitulé proposé par un participant. Au 2e étage. 
 
NB : Les étages 3 et 4 sont réservés aux étudiants de la CPGE qui y travaillent 7 jours sur 7.  
 
Chaque atelier aura un modérateur, deux assesseurs (assistance à la modération, prise de notes) et un 
rapporteur pour la conférence plénière de clôture à 16 h.  Merci de votre ponctualité.  

	   	  

	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  	  
1 Serge Sur, Relations internationales, Paris, 2000, éd. Montchrestien, p. 229. Cité par Patrice Gourdin, Géopolitiques, manuel 
pratique, éd. Choiseul 2010, p. 19. 
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Les	  élargissements	  successifs	  et	  les	  candidats	  	  
Construction européenne : les élargissements successifs 

Ordre  Année Pays  Config.  Superficie totale 
(en millions de km2)  

Population 
totale (en millions 
d’habitants) 

1er  1973 Danemark, 
Irlande, Royaume-
Uni 

Europe des 
Neuf 

1,7 240 

2e 1981 Grèce Europe des 
Dix 

1,8 260 

3e 1986 Espagne, 
Portugal 

Europe des 
Douze 

2,3 310 

4e 1995 Autriche, 
Finlande, Suède 

UE-15 3,2 360 

5e 2004 Chypre, 
Estonie, Hongrie, 
Lettonie, Lituanie, 
Malte, Pologne, 
République 
tchèque, 
Slovaquie, 
Slovénie 

UE-25 3,9 450 

6e 2007 Bulgarie, 
Roumanie 

UE-27 4,3 485 

7e 2013 Croatie UE-28 4,5 508 
Source	  :	  Gérard-‐Francois	  Dumont,	  Pierre	  Verluise,	  Géopolitique	  de	  l’Europe.	  De	  l’Atlantique	  à	  
l’Oural,	  Presses	  Universitaires	  de	  France,	  2e	  éd.	  2016.	  	  

	  
Source	  :	  Diploweb.com,	  2018	  
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Source	  :	  Diploweb.com,	  2017.	  	  
 
L’Union européenne est entrée depuis 1990 dans un cycle de 
débellicisation 
	  
François Géré, président de l’Institut français d’analyse stratégique :  
« La conjonction de ces différents facteurs pourrait nous faire croire à l’obsolescence de la guerre comme moyen 
rationnel de la politique. L’Europe a imaginé pouvoir dire adieu à Clausewitz. L’Union européenne, incapable de 
se doter d’une défense commune et d’assurer l’autonomie stratégique est entrée depuis 1990 dans un cycle de 
débellicisation. La réalité montre qu’il s’agit d’une nouvelle et dangereuse illusion. Car il n’en va pas de même 
pour la plupart des Etats et notamment des grandes puissances qui modernisent leurs armées et augmentent leurs 
budgets militaires (plus de 700 milliards de dollars annuels aux Etats-Unis qui entendent demeurer, de loin, la 
première puissance militaire mondiale). » 
Source	  :	  Diploweb,	  2018.	  	  
	  
L’Union européenne face au retrait unilatéral des Etats-Unis de 
l’accord avec l’Iran le 8 mai 2018 
	  
Astrid	  Viaud,	  docteur en Sciences politiques et sociales de l’UCL, Belgique : 	  
«	  Face	   à	   l’extraterritorialité	   autoproclamée	   des	   sanctions	   américaines,	   l’Union	   européenne	   s’attache	   à	  
défendre	   les	   débouchés	   commerciaux	   de	   ses	   entreprises	   en	   Iran.	   Sa	   réponse	   politique	   consiste	   en	  
l’adoption	   d’un	   mécanisme	   juridique	   de	   protection	   vis-‐à-‐vis	   des	   sanctions	   américaines.	   Toutefois,	  
l’efficacité	   de	   ce	   mécanisme	   ne	   peut	   être	   encore	   évaluée	   mais	   il	   représente	   une	   réponse	   politique	  
symbolisant	  le	  refus	  de	  l’UE	  de	  soutenir	  ou	  de	  valider	  le	  retrait	  des	  États-‐Unis,	  la	  lutte	  commerciale	  livrée	  
à	  l’UE	  ainsi	  que	  l’isolement	  de	  Téhéran	  prôné	  par	  Washington	  et	  Riyad.	  »	  
Source	  :	  Diploweb,	  2018.	  	  
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Source	  :	  Diploweb.com	  	  
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Le poids démographique relatif de l’UE orienté à la baisse 
	  
« Alors que l’espace UE-28 représentait 13,3 % de la population de la planète en 1960, 
l’UE28 représente 6,9 % de la population de la planète en 2015. Quels seraient les effets du 
Brexit ? La sortie du Royaume-Uni se solderait par une diminution de 12,91% de sa 
population. Celle-ci passerait de 512 millions d’habitants à 446 millions, soit d’environ 6,9 % 
de la population mondiale à environ 5,9 %.  Autrement dit, l’UE sans le Royaume-Uni serait 
moins peuplée que l’UE à 25 au 1er mai 2004 (450 millions d’habitants). (…) En 2050, l’UE 
dans sa configuration présente mais sans le Royaume-Uni pèserait entre 4 et 4,5 % de la 
population mondiale. Cette dynamique démographique, marquée par le vieillissement et le 
dépeuplement, ne saurait rester sans effets sur la population active et la charge des inactifs, 
sans parler de l’innovation et la compétitivité. (…)  En 2015 et en 2016, l’UE a été 
entièrement dépendante de son solde migratoire pour son accroissement total. »  
Source	  :	  P.	  Verluise,	  in	  P.	  Verluise	  (dir.)	  «	  Histoire,	  Géographie	  et	  Géopolitique	  de	  l’Union	  européenne.	  
A	  l’heure	  du	  Brexit	  »,	  éd.	  Diploweb	  via	  Amazon,	  2018.	  	  

 
Le poids économique relatif de l’UE orienté à la baisse  
 
« De 1980 à 2014, la part de l’espace UE-28 dans la production mondiale en PPA a reculé de 
31,2 % à 18,3 %, ce qui signifie que la place relative de l’espace UE-28 représente dorénavant 
moins des deux tiers de ce qu’elle pesait 34 ans plus tôt. Certes, ce mouvement s’inscrit dans 
celui, plus général, du recul relatif des pays développés, sous l’effet de la poussée des 
émergents. Mais ce recul relatif affecte moins durement les États-Unis que l’UE et que le 
Japon. (…) Dans ce contexte, quel serait l’effet du Brexit ? Le Royaume-Uni est un acteur 
économique majeur de l’UE, bien qu’il ne fasse pas partie de sa zone euro et échange avec 
l’UE moins que la moyenne des pays membres de l’UE, ce qu’on oublie généralement de 
pointer. En 2017, le Royaume-Uni représente 15,16 % du PIB de l’UE. Après la sortie du 
Royaume-Uni de l’UE, le PIB de l’UE sans le Royaume-Uni serait de 84,84 % de son niveau 
antérieur. Autrement dit, le déclassement relatif de l’UE-27 bis serait considérablement 
accentué, notamment par rapport à la Chine et aux États-Unis. (…)  Parce que le niveau de vie 
du Royaume-Uni est supérieur de 10 points de pourcentage à la moyenne de l’UE, la richesse 
par habitant de l’UE sans le Royaume-Uni serait de 2 % inférieure par rapport à la 
configuration à 28. » 
Source	  :	  P.	  Verluise,	  in	  P.	  Verluise	  (dir.)	  «	  Histoire,	  Géographie	  et	  Géopolitique	  de	  l’Union	  européenne.	  
A	  l’heure	  du	  Brexit	  »,	  éd.	  Diploweb	  via	  Amazon,	  2018.	  	  
 
Le poids stratégique relatif de l’UE orienté à la baisse ?  
 
Avec la France, le Royaume-Uni est un des rares pays a disposer d’un désir de puissance et 
d’une culture stratégique portée sur l’intervention extérieure, avec des résultats inégaux.  
«	  Une	  fois	  le	  Royaume-‐Uni	  hors	  de	  l’UE,	  la	  France	  resterait	  le	  seul	  État	  membre	  de	  l’UE	  à	  
disposer	  du	  feu	  nucléaire	  et	  d’un	  siège	  permanent	  au	  Conseil	  de	  sécurité	  des	  Nations	  
unies.	  Si	  les	  pays	  ne	  se	  bousculent	  pas	  pour	  partager	  le	  financement	  de	  l’arme	  atomique	  
française,	  les	  autres	  pays	  membres	  pourraient	  être	  tentés	  de	  renforcer	  leurs	  pressions	  
récurrentes	  sur	  Paris	  pour	  que	  le	  siège	  de	  la	  France	  devienne	  celui	  de	  l’UE.	  »	  
Source	  :	  P.	  Verluise,	  in	  P.	  Verluise	  (dir.)	  «	  Histoire,	  Géographie	  et	  Géopolitique	  de	  l’Union	  européenne.	  
A	  l’heure	  du	  Brexit	  »,	  éd.	  Diploweb	  via	  Amazon,	  2018.	  	  
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Dans	  le	  tourbillon	  de	  l’actualité,	  comment	  disposer	  de	  lignes	  de	  compréhension	  de	  cet	  
ensemble	  évolutif	  qu’est	  l’UE	  ?	  Nous	  avons	  rassemblé	  ici	  des	  experts	  qui	  apportent	  des	  
éclairages	   sur	   des	   fondamentaux	   de	   l’Histoire,	   la	   Géographie	   et	   la	   Géopolitique	   de	  
l’Union	  européenne.	  La	  première	  partie	  présente	  les	  forces	  et	  les	  ambigüités	  de	  deux	  des	  
pays	  moteurs	  de	   la	  construction	  européenne,	   l’Allemagne	  et	   la	  France.	  La	  deuxième	  se	  
penche	   sur	   des	   pays	   de	   l’Europe	   méditerranéenne	   et	   balkanique,	   déjà	   membres	   ou	  
candidats.	   La	   troisième	   fait	   un	   point	   approfondi	   sur	   le	   fonctionnement	   de	   l’UE	   avec	  
l’extérieur.	   Enfin,	   la	   quatrième	   partie	   présente	   de	   grands	   dossiers	   de	   l’UE	   et	   de	   ses	  
partenaires	  de	  l’OTAN,	  dont	  la	  relation	  avec	  les	  États-‐Unis,	  le	  Brexit,	  et	  la	  Turquie.	  	  
	  
Ces	  auteurs	  apporteront	  à	   chacun	  une	  expertise	   formulée	  de	   façon	  pédagogique.	  Vous	  
pourrez	  ainsi	  mieux	  mettre	  en	  perspective	   les	   soubresauts	  de	   l’actualité,	  donner	  de	   la	  
profondeur	  à	  votre	  analyse.	  	  	  
	  
Dirigé	   par	   Pierre	   VERLUISE,	   docteur	   en	   géopolitique	   de	   l’Université	   de	   Paris	   -‐	   Sorbonne,	  
enseignant	   en	  Master	   à	   la	   Sorbonne	   et	   professeur	   en	   CPGE,	   chercheur	   associé	   à	   la	   Fondation	  
pour	   la	   Recherche	   Stratégique	   (FRS).	   Avec	   des	   contributions	   de	  :	   Patrick	   ALLARD,	   Alexandre	  
ANDORRA,	  Pierre	  BERTHELET,	  Cyrille	  BRET,	  Jean-‐François	  DREVET,	  Gérard-‐François	  DUMONT,	  
Patrice	  GOURDIN,	  Boris	  GRÉSILLON,	  Fabien	  LAURENÇON,	  Maxime	  LEFEBVRE,	  Jacques	  LERUEZ,	  
Catherine	  LUTARD-‐TAVARD,	  Georges	  PRÉVÉLAKIS,	  Quentin	  WEILER	  et	  Pierre	  VERLUISE.	  	  
	  
Éditions	  Diploweb,	  via	  Amazon	  
ISBN	  du	  livre	  papier	  broché	  :	  979-‐10-‐92676-‐22-‐8	  (18,99	  euros)	  –	  Existe	  aussi	  au	  format	  Kindle.	  	  


